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Résumé


VIVE LES FAMILLES RECOMPOSÉES !


[image: image] Vous êtes persuadée que les enfants de votre conjoint complotent dans votre dos.


[image: image] La jalousie est devenue votre meilleure amie et elle commence à vous encombrer.


[image: image] Communiquer, ce mot vous fait rêver… mais comment faire ?


[image: image] Vous voulez les clés de ce mode de vie nouveau pour vous.


[image: image] Vous voulez devenir une belle-mère imparfaite et aimer ça !


ALORS, LISEZ ET OFFREZ CE LIVRE !


VOUS VIVREZ HEUREUSE ET SEREINE AVEC VOTRE TRIBU !
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JESSICA HOLLENDER est praticienne en psychopédagogie positive et cocréatrice de l’association Happylab, le laboratoire du bonheur. Elle aide les enfants, les adolescents et les adultes à découvrir leur propre manière d’apprendre et de travailler. Sa démarche s’inspire de la pédagogie et de la psychologie positives. Elle invite les parents et beaux-parents à devenir partenaires de leurs enfants.
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LAURE FARRET a créé une marque de prêt-à-porter, puis une start-up dans le domaine de la culture. Son compagnon est père de deux enfants. Devenue belle-mère, elle s'est demandée comment endosser ce nouveau rôle et a constaté que ce sujet était très peu abordé. De réflexions en discussions, est née l’idée d’un livre, co-écrit avec son amie Jessica.
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À mes muses que sont les véritables Charming, Charminguet et Charminguette, qui devraient se reconnaître sans trop de difficultés. Vous avez supporté avec beaucoup de magnanimité mes premiers pas maladroits de belle-mère, je vous pardonne donc bien volontiers ces cheveux blancs disgracieux causés par vos multiples facéties.

(Merci quand même de bien vouloir vous tenir à carreaux pour le prochain demi-siècle.)

Laure

À ma famille de déglingos. Vous m’avez appris, chacun à votre manière, à jouer au jeu de ma vie. Et à aimer ça. Vous m’avez suivie à chaque étape, malgré vos peurs et vos doutes. Une épaule toujours tendue pour m’aider à faire la courte échelle quand j’en avais besoin.

Pour toutes vos épaules réunies, merci !

Jessica
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Laure & Jessica


Cédric, le plus grand des mercis te revient, toi qui as accueilli avec humour puis encouragé avec ferveur l’idée saugrenue que j’ai eue de parler des belles-mères... et des beaux-enfants.


Last but not least, thanks God for making me met Riri. Jess (et oui, c’est elle), tu as sauté à pieds joints dans une aventure qui te semblait aussi effrayante que passionnante, sans savoir très bien dans quoi tu t’embarquais. Je l’avoue aujourd’hui, moi non plus je n’en avais aucune idée, mais j’ai jugé bon de ne pas te le dire tout de suite. Alors merci.


Et le plus fou, c’est qu’aujourd’hui, non seulement te voilà auteur, spécialiste des belles-mères, et qu’en plus ça ne fait même pas mal...


Laure


Mes amies Audrey et Isabelle. Vous m’avez donné de nouveaux atouts pour mon jeu de la vie. Votre atout Pygmalion me donne des ailes. Pas besoin de boisson énergétique.


Cawole, l’œil de lynx aux oreilles de velours.
 

À tous ceux qui aiment les « racacailles »1 autant que moi, mes amis et toutes ces personnes que je rencontre et qui m’inspirent.


Et à toi JK (Laure, c’est toi) pour ta confiance, ta patience. Tu as su avec habileté m’inviter à l’écriture de ce que je sais faire. Et diantre que c’est bon !
 

Jessica





1  Mot de mon invention qui représente la joie, l'humour et l'absurde. Quelque chose de simple et drôle.




Introduction


Aujourd’hui, en France, un million et demi d’enfants vivent au sein d’une famille recomposée, soit un enfant sur dix.
 

Au moins une personne sur dix vit donc au quotidien avec des enfants qui ne sont pas les siens. Et un million et demi d’enfants grandissent auprès d’une belle-mère, d’un beau-père, voire des deux...
 

Des chiffres impressionnants pour un sujet très peu abordé dans les médias ou la littérature. Pourtant, quel est le quotidien de ces millions de personnes ?
 

Comment parviennent-elles à s’apprivoiser malgré le divorce, la séparation, l’absence de repères que sous-entendent les termes « famille recomposée » ?
 

Comment accepter des enfants qui sont ceux d’un autre, et surtout d’une autre ?


Comment trouver sa place dans une famille en reconstruction ?


Comment apprendre à vivre aux côtés d’enfants qui ne sont pas les siens ? Comment les aimer, les choyer, eux qui – pensez-vous – préféreraient que vous ne soyez pas là ?


Comment prendre soin de son couple ?


Comment reconstruire une famille avec, éventuellement, l’arrivée de nouveaux enfants ?


De nombreuses questions restées sans réponse. Les belles-mères, souvent prises au dépourvu, déploient des trésors d’imagination comme de patience, chacune dans leur coin, pour essayer de vivre une histoire d’amour apaisée avec leur compagnon comme avec ses enfants.


Ces questions, nous les avons toutes les deux souvent évoquées autour d’un déjeuner, d’un café, d’une soirée. Amies de longue date, nous partageons nos joies, nos blagues, nos doutes. Et le sujet des beaux-enfants, bien évidemment. Personnel pour l’une, professionnel pour l’autre.


C’est donc de l’amitié entre une belle-mère et une praticienne en psychopédagogie positive que ce livre est né. Un projet grâce auquel, au-delà de nos réflexions sur le sujet, nous sommes allées à la rencontre de ces femmes, de leurs histoires, de leurs questionnements, de leurs peurs, de leurs joies... De ces échanges, nous avons identifié les thèmes chers aux belles-mères. Des thèmes incontournables tels que la jalousie, la communication, le couple, le fonctionnement des beaux-enfants... Nous avons eu envie de les mettre en lumière et de partager avec vous les outils que nous avons découverts et qui nous semblent pouvoir adoucir votre quotidien en vous permettant de vivre harmonieusement au sein de votre tribu.


Cet ouvrage est ainsi ponctué d’exercices à faire seule ou accompagnée. Pour les relire de temps à autre et suivre ainsi votre propre cheminement, nous vous invitons à choisir un carnet pour compagnon de route, à la manière d’un journal de bord. Un carnet qui vous accompagnera tout au long de votre voyage, témoin de vos prises de conscience et de vos réussites...


Alors bon voyage et bonne lecture chère belle-mère !
 











L’histoire de Jessica
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Enfant, je me suis souvent demandé ce que je pouvais bien faire de moi-même. Dans ce monde si vaste et peuplé d’autant d’individus, comment, moi, j’allais bien pouvoir faire pour avancer, un pas devant l’autre. Je me voyais tour à tour juge pour enfants, psychologue ou assistante sociale. Et parce qu’un jour on vous demande de faire un choix de vie « raisonnable », « avec la sécurité de l’emploi » et « pour réussir dans la vie », ce fut le droit des affaires ! Je suis donc devenue une experte en rédaction de contrats. So bad... C’est à ce moment précis que la question de la différence entre « réussir sa vie » et « réussir dans la vie » s’est imposée à moi. Experte en rédaction de contrats n’était pas vraiment le chapeau que j’avais envie de porter. J’avais envie d’explorer. Explorer l’être humain. Mes terrains de jeux : d’abord de nouvelles cultures (j’ai vécu quelque temps en Thaïlande) puis Happylab, l’association co-fondée au retour de mon long voyage.
 

Happylab est un laboratoire du bonheur qui permet à chacun d’explorer son propre bonheur. Un magnifique laboratoire de l’être humain. Lors de cette aventure, j'ai eu la chance de rencontrer différents experts et explorateurs du bonheur qui partagent leurs trouvailles, leurs explorations.


J’y ai expérimenté et exploré notamment la psychologie positive, la pédagogie positive, l’hypnose et bien d’autres disciplines.


Accompagnant de nombreux enfants dans leur scolarité depuis des années, j’ai compris que par le prisme de l’apprentissage on pouvait permettre aux enfants d’explorer leur bonheur, de développer leur curiosité, leurs envies et leur libre arbitre. J’ai eu envie de creuser. Grâce à l’aventure Happylab, j’ai eu la joie de rencontrer Audrey Akoun et Isabelle Pailleau, les drôles de dames de la pédagogie positive et de la Fabrique à Bonheurs.
 

De notre rencontre est née la Fabrique à Réussites, le soutien scolaire autrement, des outils de pédagogie positive au service du soutien scolaire.


Ma pratique a évolué. J’ai ajouté de nombreuses briques à mon métier d’accompagnante. L’une de ses facettes est la psychopédagogie positive. J’accompagne toutes personnes (petits et grands) à comprendre leur manière propre d’apprendre, de travailler, pour plus de bien-être et d’efficacité. J’utilise une approche globale, incluant enfants et parents, qui permet de développer la confiance en soi, le plaisir et l’autonomie grâce à des outils de méthodologie, de pédagogie et de la psychologie positives.


Les parents deviennent partenaires notamment de l'apprentissage de leurs enfants. Et parmi ces parents, je rencontre très souvent des beaux-parents. Acteurs d’un nouveau système familial, les beaux-parents endossent le rôle d’adulte référent pour des enfants qui ne sont pas les leurs. Un rôle parfois flou que nous essaierons d’éclaircir avec vous. J’ai appris durant toutes ces années que chaque personne, quel que soit l’endroit d’où elle vient et celui où elle se trouve, peut vivre la vie qu’elle a envie de vivre. Et je suis prête à vous accompagner dans cette aventure !















L’histoire de Laure
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Depuis que le magazine Elle a publié en juin 2014 un article intitulé « Si jeune et déjà belle-mère », la belle-maternité est à la mode. Pour une fois que mon style de vie était dans le vent, je n’allais pas laisser passer cette magnifique occasion de vous parler des tribulations d’un pur produit de la génération Y. Imaginez-vous que tout a commencé lorsque le très séduisant « Charming » arriva, à quelques détails près, sur son cheval blanc. L’attendant telle Cendrillon, je ne pus qu’être séduite par un tel bagout, une telle verve, et ses traits d’humour on ne peut plus à-propos. La mèche arrogante, l’œil frétillant, le tableau eut été parfait si ce n’est que derrière la fringante monture de Charming se trouvaient deux poneys Shetland mâchouillant mollement un brin d’herbe, et surmontés d’êtres qui semblaient être bien plus attirés par leurs jeux vidéo que par le romantisme de la situation. « Ses ménestrels ? » me dis-je.
 

Lorsque j’entendis l’un des deux micro-troubadours appeler ledit Charming « papa », je faillis me faire porter pâle. Je venais de rencontrer « Charminguet » et « Charminguette ».
 

À 28 ans, lorsque l’on rencontre un Charming de 14 ans son aîné et doté de deux enfants, on ne réalise pas d’emblée la portée de la situation. Emportée par les douces rivières de l’amour, on s’imagine déjà dans La Petite Maison dans la prairie, jupon au vent et fichu sur la tête, entourée de Charminguet (11 ans) et Charminguette (8 ans) en équilibre sur des chèvres. On rêve de longues soirées au coin du feu, où, blottis dans vos bras, vous leur lirez L’Enfant de Jules Vallès, et ils pleureront sur la beauté de la littérature de jadis. Le tout sous l’œil attendri de Charming, qui se dira que, vraiment, vous êtes la femme de sa vie. Peut-être que chez Gisèle Bündchen ou les Mormons la vie ressemble à ça, mais en 2017, à Paris, ça donne ÇA.
 

Car oui, je l’avoue, j’ai commencé par trouver la situation plutôt folklorique. Folklorique, peu commune, attrayante même. J’allais en effet bien rire, entre les batailles de polochons, les lancers de stylos, les blagues potaches de la cour de récré... et retrouver une famille, moi, la fille unique qui avait perdu ses parents quelques années auparavant. J’étais pourtant aussi proche de la réalité que Christophe Colomb des Indes, au détail près que ma patience avait peu de chance de passer à la postérité pour les générations futures. Je découvrais donc les joies de mon non-statut, dont voici quelques exemples les plus frappants : quelle place prendre au milieu de ce trio père-enfants si soudé ? Comment faire pour que mon couple ne se laisse pas envahir par la place occupée par ces merveilleux rejetons ? Que faire face à la culpabilité du parent séparé ? Au fond, pourquoi accepter les complexes d’Œdipe et autres crises existentielles de charmants bambins qui ne sont pas les miens ? Jusqu’où m’impliquer dans leur éducation ?


En abordant avec mon entourage ces différentes questions, j’ai constaté que le sujet était très peu évoqué de manière officielle, et qu’il était encore plus difficile de trouver des conseils avisés. Pourquoi un tel tabou ? Les belles-mères n’avaient-elles donc pas le droit de clamer haut et fort leurs difficultés à trouver leur place au sein de leur famille recomposée ?
 

Je sentais chez de nombreuses femmes interrogées un vrai malaise et, malgré leur silence, il n’y avait nul besoin d’être Hercule Poirot pour voir que la route vers leur « belle-maternité apaisée » tenait plus du chemin de croix que de la promenade de santé...


La tribu :


•   Charming : mon merveilleux compagnon à mèche folle, un chouia mon aîné, papa-poule prêt à tout pour faciliter les relations de notre tribu recomposée.


•   Charminguet le futé (11 ans) : son fils, le flegme de l’adolescence mêlé à l’envie de faire de bonnes blagues.


•   Charminguette la coquette (8 ans) : sa fille, la mèche aussi folle que celle de son père, pleine d’entrain et toujours présente pour mettre une ambiance (détonante) au sein du clan.


•   Moi-même, compagne, et belle-mère de tout ce petit monde : oscillant entre l’hystérie et le dépit au début de notre relation, s’approchant tant bien que mal de Bouddha au fur et à mesure des années. Jamais à l’abri d’une rechute mais prête à tout pour passer plus d’une heure dans un transat.


Sans oublier :


•   Micro-Charminguette : notre fille. Dernière arrivée, première servie. Minuscule personne ne sachant ni marcher et encore moins parler, mais cristallisant déjà l’attention et les sourires béats de toute de la famille. Dicte sa loi – royale – que tout le monde suit à la lettre. LE lien entre nous tous.
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